



Au second tour, 

■ 

toutes les travailleuses 
et tous les travailleurs 


doivent voter Mitterrand 


Le 5 mai, l’immense majorité des travailleurs 
a voté contre la droite 

François Mitterrand a largement devancé Giscard d'Estaîng et Chaban Delmas. 

Mais si les résultats du premier tour dénotent une poussée à gauche et en particulier à l'extrême- 
gauche —puisque près de 600 000 voix se sont portées sur ma candidature le 5 mai— cette poussée 
reste faible, et même en additionnant les voix obtenues par la gauche et l'extrême-gauche, l'élection 
de Mitterrand n'est pas assurée. 

Alors, toute ta gauche lance depuis le 5 mai au soir des appels aux gaullistes, aux électeurs de 
Chaban. Tous, Mitterrand et aussi Marchais, Séguy, y vont tour à tour de leur couplet sur la question. 


L'électorat de Chaban Delmas et de Giscard d'Estaing comporte sûrement un bon nombre de 
travailleuses et de travailleurs qui, par ignorance et par inconscience, votent contre leurs intérêts, 
pour leurs pires ennemis. Et il est légitime pour la gauche de vouloir les attirer à elle. 

Mais ce n'est pas en se faisant plus gaulliste que les gaullistes eux-mêmes que la gauche amènera ces 
travailleurs à se ranger dans le camp de leur classe. Ce n'est pçs en expliquant qu'au fond, depuis la 
Libération, tes gaullistes et les communistes ont toujours été dans le même camp, comme vient de le 
dire Marchais, que la gauche aidera ces travailleurs trompés à prendre conscience. Bien au contraire, 
et il n'y aurait même pas de quoi se vanter ! 

Les travailleurs, tous les travailleurs, ont besoin de voir clair et de comprendre. Ils n'ont besoin ni 
d'illusions, ni d'encouragements trompeurs. 
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Tous ceux qui le 5 mai ont voté pour ma candidature 
ont choisi la lucidité 


Ils ont fait du premier tour un geste positif, le seul possible, ils ont donné un avertissement à la 
droite et à la gauche. Ils ont dit clairem.ent qu'ils n'entendaient être ni bernés, ni laissés pour compta 
Ils ont exprimé leur réserve à l'égard de Mitterrand et lui ont dit leur méfiance. Ceux-là peuvent 
aujourd'hui sans hésitation, sans réticence, voter Mitterrand au second tour. Ils l'ont averti au premier, 
ils ont donné à leur vote du second tour un sens politique parfaitement clair. 

Il est d'autant plus regrettable que tous ceux qui pensent comme nous, que tous ceux qui sont réso- 
lument dans le camp de la gauche mais qui se méfient de Mitterrand, ne l'aient pas dit plus nombreux. 
Ils n'ont pas osé le faire parce qu'ils craignaient de faire échouer Mitterrand au premier tour. Les 
résultats sont là pour leur montrer aujourd'hui combien leur crainte était vaine. S'ils avaient voté selon 
leur cœur et leur convictio.n, s'ils avaient voté Arlette Laguiller, l'avertissement que nous aurions donné, 
tous ensemble, à Mitterrand, aurait été plus éclatant encore. 

Mais c'est bien parce que -nous avons conscience d'avoir fait ce qu'il fallait faire et d'avoir dit en 
temps opportun ce qu'il fallait dire, que nous pouvons aujourd'hui en toute conscience, en toute 
clarté, appeler à voter Mitterrand. 

Travailleuses, Travailleurs, au nom 

de LUTTE OUVRIERE je VOUS demande 
de voter et de faire voter le 19 mal 


pour le candidat de la gauche 


Pas une voix de travailleur 


ne doit manquer à Mitterrand ! 


Roto-Techn:c-Offset - Auber^filîlers. Supplément à Lutte Ouvrière No 298 


I 


4 


Sciences Po / Fonds CEVIPOF 




